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Lk PAPE
ET LA

Société des Nations
-—

‘

Una certaine presse d'Europe

avait prêté au R. P. Gemelii, rec-

teurie | Université du Sacré-Coeur,
à Mi'an, desparoles tendancieuses,

prononcées à Genève, au sujet de

l'entrée possible du Saint-Siège

dans la Société des Nations, L'Os-

servatore Romano du 17 septembre

1925 publie en premiére psge le

démenti suivant, dont I'impo:tance

n'échappera à personne:

tQuelques journaux ont reçu de

Genève la nouvelle que Te Saint-
Père aurait dit à un religieux:

«Portez mon salut et mes voeux

“aux représentants des peuples

«assemblés à Genève pour une

«grande oeuvre de paix. Mais dites

«à G:nève que l’on n'oublie pas

«quesi l’on doit y accomplir véri-

dtablement une oeuvre de juste

«paix, l’Bglise de Rome ne pourra

Et ces

que le

entrer dans

«pas en être absente».

journaux en concluent

Saint-Siège aspire à

la Société des Nations.

«Nous sommes autorisés à décia-

rer que tout cela n'a pas l'ombre

d'un fondement.»

Le démenti de l'Osservatore Ra-

mano est catégorique et ne peut

venir que du Pape lui-même, puis-

qu'il s’agit en l’espêce d’une paro'e

attribuée au Souverain Pontife. La

haute et sage réserve du Saint-Siège

à l'égard de la Société des Nutions

et de son oeuvre est bien de na-

ture à calmer l'enthousiasme un

peu débordant de certains catho-

liques, orateurs, publicistes et

autres, pour cette énorme machi-

ne à fabriquer la paix, dont les

ingénieurs furent, pour la plrpast,

des politiciens radicaux et france-
maçons, telsque défunt Léon Bou:-
geois, l’un des chefs du Grand-
Orient de France. N'oublions ja-
mais que la paix a été promise par
Notre-Seigneur Jésus-Christ aus
hommes de bonne volonté, et que

cette «bonne volonté» ne peut
jamais copsister 2 contrecarrer la
souveraine volonté de Dieu ni à
répudier sa loi.—S. I. C,

pese rome SA DSMATSCAAE

Le Tr“. IlL*. F.*, Wilson

Quand nous avons parlé de ja
baute position qu'occupeit le feu
Président Wilton dans la Maçerne-
rie, on n'a pss manqué de dire que
nous parlions à la légère,

Or, le Bull.tin hebdemadaise des
Loges de la tégien pasissenne cor-
tient cet avis:

aDimauche 10 novembre 1918 —
G.. L:. de la FiJéiité. T-mple

8, rue de Puteaux— Quv.'. des
Trav.’. à 14 h. 30.—P.2. VO. et
corresp.’…

«La Fin de la diplomatie secrète
par la politique de F. P éssdent
Wilson.— Conférence par le FB.’

Lucien Le Foyer, ancien député dde
Paris »

Et de la Dépê.he algérienne du
80 décembre 1918, cette inioima-
tion:

«Comité de vigilance et d'action
maçonnique d'Alger.
«L: 8 décembre, la réunion plé-

nière des Francs-Maçons d'Alger
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Cou qui voulait étein-
dre les étoiles s'est

étemnt lui-même

René Viviant est mort il ya

aeCeParis, d'avoir
etSestilesond
lui-même, tandis que les étoiles
continuent de briller comme par

Marchands juifs

Marchands juifs

Marchands juifs

Marchands juifs

Marchands juifs

Marchands juifs

Marchands juifs

 

 

Marchands canadiene-français

Marchands canadions-français

Marchands canadiens-francais

Marchands canadiéns-français

Marchands canadiens-français

Marchands canadiens-français ’

Marchande cavadiens-frar çais

Dans ces diverses branches

alors que leur population tot

- Canadiens-irançais. Rationnallim

Et ces chiffres ne comprennent pas l'industrie

le passé.

Léon Daudet peint bien le pes-

sonnage dans ces quelques ligñcs;

aDôpotoir, ‘avec Eugène Mayer,

de la police politique de la Réeu-,

blique, la Lasierne (de Paris) a
formé trois politiciens, de type

bien différent: Milleracd, Vivinni

et Bisnd. Millerand, bon élève,

basochien, buté, sournois et per-

reux. Viviani, bambocteur, truc: -

lent, bavard, inoeulte et flamboyant.

Briand, le plus délié des trois et

aussi le plus élogrent. à mon avis,

type inéparrable du souteneur

parvenu, oublié par Aristophane,

mais repris par Henii Monnier. La!

\

Lanterne tenait, Sdans la police

fépublicaine, le comptoir le plus

‘dchalends: celui de l'anticlérica-

liste, des ¢monstres en soutaned,

‘du «péril noir», et elle a conservé

¢e cowmptoir jusqu'a son dernier

diresteur es date, André Berthelot,

‘I'iaoubliabla administrateur de le

Industrielle de Chine.

‘Mil‘erand. V.viani et Briand ont

fait

“Banque

‘ainsi leur brillante carrière

dans l'aati-c'éricalisme, puant et

“sordide, de celte extraordinaire

‘seatine, doat l'histoire, commencée

"par Drumont, été
uchevée.r &

n'a jamais  
LES JUIFS MONOPCLISENT LE" COMMERCE A MONTRÉAL
 

Nous avons fait, sup ee point, une enguéte comprenant les années
dont voici le résaltal:
 

JOSEPH BEGIN, directeur
Montreal, 71a, rueSaint.Jacques

. CASE POSTALE 1329
RELIGION, QUESTIONSSOCIALES, ECONOMIEPOLITIQUE,SCIENCES,ARTS,LITTERATURE, AGRICULTURE,

1920, 1921 el 1925,
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ENSEIGNEMENT,
HS

No s continuerons a.Tes.

démasquer

Le 7 novembre prochein, nous
continuesons à publier les noms
des maisons de commerce juives
de Montréal, qui se cachent sous
des noms français ou anglais.
Nos lecteurs qui ont conservé

la liste de celles que nous avons
déjà démasquées pourront alors
la compléter.
—mm

La Croix, fondée en 1003, est
le plus vieux journal hebdomadai-
te publié en langue française à
Montréal.

 

 

Lainages
Totaux des Totaux des

1920 1931 1928 Canadiens-français Juifs

8 8 5 19

22 24 15 61

Mercerie, détail
243 233 315 811

167 219 232 618

Mercerie, gros

7 7 ' 7 21

25 43 34 102

Fourrure, détail
31 36 58 120

24 39 40 103

Fourrure, gros
19 16 15 50

27 35 41 103

Epicerie, gros et détail
1685 1779 1923 5312

801 288 808 807

Boucherie, gros et détail

572 607 686 1865

102 137 132 371

Totaux 8228 2255

T : °An ATTA. Î y i Î |ds commsres, los Juifs comptent pour presque un tiers,
9 40 Bostc

e
s

a quo d'un dixième, comparée à celle des
opt, les Juils devraient n'avoir que 822 mar-

chands et ils en ont 2256, c'est-à-dirs 1433 de plus qu'ils n‘ontdroit
 

de la confection d'habits pour hommes et femmes,
que les Juifs morepolisent presque complètement
 

QUI A F#IT AINSI LA PROSPÉRITÉ DES JUIFS À NONTREALS Nes COMPATRIOTES, NOS CANADIENS FRANÇAIS
 

“

Mais notre population, aujourd'hui avertio par la CROIX qu'elle marchait vers un désastre national, se Possaisit, et la slalistique de

1928-1927 nous indiquera sans doute qu‘elle vout réparer eo grave dommage fait à noire rate

 

 

| à voté l'envoi eu Président Wilaon
du télégramme suivant:
CAu moment de votre arrivée

«sur la terre de France,les france-
«maçons des quatre Loges d'Alger,
er£anis en tenue p'énière le diman-
«che 8 désembre, envoient à leur :/-
dlustre frère Wslson leurs howmages
cles p'us fraternels et leurs félici-
Ctat:ons les plus vives pourson oeu-
Cure moçonnique dins la guerre du
droit et de la tiberié des peuples »

Ils ont reçu la réponse ci-dessous
du secrétaire de M. Wilson :

«Paris, 17 décembre 1918
«Le Président m'a ordonné de

Cvous transmettre ta profcnde
<estime au sujet desbons - mots de  

“bienvenue exprimés dens votre.
ctélégramme du 13 décembre »

Voilà! L'oeuvre de Wilson dans
la guerre fut une o:uvre maçonni- ‘
que.

trprere

Socialistes d‘auteofois|
Socialistes d'anjourd'hoi

Smegance

Félix Pyat, socialiste révolution-

naire frabçais, futur communard,
écrivait le 16 septembre 1870 - dans
te Combat, de Paris:

«:. Aujourd'hui l'arme, demain.  

:Jcaur le sol, présents et prêts tous,

l'outil. Le so! avant la gerbe. La.
Patrie avant le vie. La France
avant tout, Même cri que nos pères:

‘la France ou le mort!..
«Tant que l’ennemi aura le pied

9336 défendre le berceau de l'en-
‘fant, le torabeav du mort, le foyer,

‘du vivant, pour défendre l'honneur
‘de nos femmes, l'héritege cacré de
nos pères,»

Le «camarade» Renaudel, député,
alors vétérinaire en chef du parti
socialiste et de l'Humanité, décla-
rait au congrèssocialiete-de : Nancy
ea. 1907;

«Je nesuis pas patriots,jade dis
  

 

 -Hattement;.parce quel, “Patrie,;| deiva

 
dont on nous parle constam.mert|-
est faite en réalité d'un sentiment’ ;

que je n’aipas;que jene comprends; ;
pas..

«Bi vousaures beau.me,déclare a
qu'il faut. ‘être patriote, je vous

répondrai que je n'ai panile sen-.

timent de la Patrie. » :

Qae s'est-il passésén:

1907, en France? SN

Ceci:-le traître.Jaurds :avendu”
le parti ‘socialiste. à la Juivesi

‘tiquement par,un petit.l

divorce.
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A toute-personneutpaisa’
son abonnement‘à lacroixel
ou celui d’une autre persons.
ne, pour l’année courante-ou.

pour une année à venir, au,
prix régulier indiqué entête. ,

de la 1ère page du jourr 1
nous donnerons, en prime a
solument gratuite, une BE!
LE PLUNE-FONTAINE qui:
emplit son réservoir automat,

ier; .

qu’il suffit de lever et“de.
baisser. ‘

Si cette personne a dès
arrérages, elle aura droit ai
primesi elle paie ses arrér
ges en mêmetemps que son:

abonnement de l’année coûts;
rante. .

* Cette excellente occasion -
de se procurer une ‘Plumer
fontaine, objet tras utile ét
très commode pour tout-“le ;
monde, sans avoir à débourser; EY
un sou, est offerte à tous-
nos abonnés sans exception, |
anciens et nouveaux, àpar,

   

  

    

  

 

   

"tir de mardi,le 6 octobre cou’
rant,et durera quelques joufs. +
seulement.
Déjà, plusieurs abonnés én:

ont.profité. A vous de ne pas.
tarder à en profiter aussi. -  .
Ces Plumes-fontaine seront.

expédiées par la poste à qui”
de droit à nos frais’ aussitôt-

que. le.prix ‘de l'abonnement
sera‘reçus “.

  

   

    

   

   

 

  

  

   

bolchevistesdeai
Si

 

par consentement . mutuel, E
sur le désir d'un seul des conjo
Les‘conjoints portent“soit

‘pensions : alimentaires‘en:c

Pauvre Russie! Len:Jute0
‘sinuent à saper

  

comme on vend ua troupeau “ae ‘bre
pores sur le marché. Les goslens ‘commu
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Torene du Juif
Mgr Henri DeLassus

Dicraëli, dans son livre Contngs-

by, (p. 188-184, traduction fren-

aise, p. 148 et suiv.), a exposé, en
1844, avec une indicible complai-

sance la supériorité croissante que

la race juive prend en Europe et

comment elle prépare son règne

universel:

¢A la suite de luttes mille fois

répétées..., le poids de quinze

cents ans de servitude surnaturelle

s’est abattu sur nos têtes. Mais

loin d'être brisés sous ce fardeau

d’oppression et d’ignominies, nous

nous sommes joués des efforts de

l'invention humaine, qui s'épuisait

vainement à nous perdre.... Les

Juifs! les Juifs! Est-ce que jamais

vous verrez se prononcer en Europe

un mouvement de quelque impor-

tance, sans que les Juifs n’y figu-

rent pour leur large part ? (dans le

sens du mal).
«..Cette diplomatie russe, si

pleine de mystères, et devant

laquelle pâlit l’Europe occidentale

tout entière, qui l’organisre et Ia

dirige ? Des Juifs! La puissante

révolution qui se prépare et se

brasse en Allemagne, où, de fait,

elle sera bientôt une seconde réfor-

me, plus considérable que la pre-

mière, sous quels auspices prend-

elle la plénitude de son développe-

ment? Sous les auspices du Juif.

A qui dans l’Allemagne est échu le

monopole presque complet de

toutes les chaires professorales?

Néandre, le fondateur du catho-

lHelsme spirituel, et Régius, le
professeur de théologie de l'Un:-

versité de Berlin, ne sont-ce pas

deux Juifs ? Bénary, cette illus-

tration de la même Université,

c’est bien un Juil, n'est-ce pas?

Bt c’est un Juif encore que Wel,

le professeur d’Heidelberg… En

un mot,quel est le nombre des pro-

fesseurs allemands derace judaique?

Ce nombre, c'est légion!

«Lors de mon arrivée & Srint-

Pétersbourg, j'eus une entrevue

avee le ministre des finances de

Russie, le comte Cancrim; c'était

le fils d'un Juif de Lithuanie.

«En Espagne, j'avais obtenu du

ministre Mendizabal une audience,

Mendizabal est ce que je suis mci-
même, le fils d'un Juif, d'un  

converti(l) de la province d’Aregor!
«À Paris, je voulus prendre avis

du président du conseil, et j'eus

devant les yeux un héros, un ma-

réchal de l’Empire, (celui qui

faillit un jour s'asseoir sur le trône

de Portugal), en un mot le fils
d’un juif français, Soult. Ek quoi!

Soult, un Juif? Oui, sans doute,

ainsi que plusieurs autres maré-

chaux de l'empire, en tête desquels
Masséna, qui chez nous se pomme

Manasseh...
«Je quittai Paris pour Berlin,

et le ministre que j'eus à visiter

n’était autre qu'un Juif prussien..

Ce monde est gouverné par de

tout autres personnages que ne ee

le figurent ceux qui ne voient pas

ce qui se passe derrière les cou-

lisses...»

Donc, en 1844, les ministères

des plus grands pays de l'Europe
étaient dirigés non par leurs

souverains, mais pardes Juifs. C'est

un premier ministre d'Angleterre

qui nous l'affirme et le démontre.

Depuis cette date, la puissance

du Juif n'a fait que croître (grâce
à l’incurie des Chrétiens).

alls tiennent enserrée, à l'heure

qu’il est, comme dans un réseau,

toute la société chrétienne», écri-

valt en 1868 le Père Ratisbonne,

 

     

 

à PURITAS LTÉE |
R 67  St- Dominique
ÿ QuUiBEC |

 

    
 

 

 

 

Nos Canadien

Un artiste du terroir.

cieux.

sicotte a décidé de réunir en u

principales de ses compositions

Collaborateurs distin

Tirage limité.

Grand,luxe.

Granger

Libraires,  

Tel est le titre d‘un superbe Album des 12

principales compositions d'Edmond J. Massicotte

fait connaissance avec les dessins de cet artiste si conscien- »

Un superbe Album. C'est pour répondre À la solli-

citation d’un grand nombre d'amateurs que Monsieur Mas-

diens de renom ont été requis de décrire legs compositions de

cet Album: ce texte placé en regard de chaque tableau sera

orné d’un dessin original de l'artiste.

Cet Album étant tiré à un nombre

limité de copies, les amateurs feront bien de s’assurer leur

exemplaire- Le prix de cet ouvrage est fixé à S5,00,

L'édition de cet Album a été confiée À la

Librairie Granger Frères. Cet Album, format 12 1/2 x 16 1/2

pouces et édité sur papier de grand luxe, aura 52 pages et

sera relié genre amateur, dos et coins toile de luxe, plats

papier fantaisie, titré or sur plat. |

 

LIMITÉE

Papetiers,

43, Notre-Dame Quest, Montréal

La plus importante Dabruirie o Papeterie Française du Canada

s d'Autrefois

Qui n’a depuis vingt ans

n Album de grand luxe les

illustrant notre vie nationale.

Des écrivainsguês. cana-

 
Frères |

|
|

Importateurs |

|

 

juif de naissance.

Ua Anglais,

Steward Chamberlain, fixé à Vien-

ne, en Autriche a publié
un livre: Les Assises de la

civilisation, qui a obtenu en

Allemagne uo foudroyant succès.
Guillaume IT, après l'avoir dévoré,

l'a lu à haute voix à sa famille et
en a distribué à droite et à gauche

plusieurs dizaines d'exemplaires.

M, Chamberlsin n’a pas plus de

religion qu’il n'a de patrie, I! ne
tient qu’à une chose, À ça qualité

d' Européen. Il est antisémite...

parce que l'intelligence, ies

façons de penser du Juif lui ont

paru ennemies des siennes, et

parce que l’organisation politique

des Juifs seconde dangereusement

leure attaques contre la culture et
‘a civilisation européenne.

C’est l'étude, la réflexion, l'ob-
servation qui ont conduit M.

Chamberlain à ce point de vue:

«Un jour est venu, dit-il, après

Qu - i mn
BE BREE |

 

M. Houston-,
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bien des années d'études indépen-
dantes et désintéressées, où je me
suis aperçu qu’une force, dans le Belair 4044 680 Fabre

A. DURIVAGE
Boulanger

PAIN DE HAUTE QUALITE DONT LA REPUTATION

VA TOUJOURS GRANDISSANTE

monde contemporain, travaille
contre moi, s'applique à détruire
tout ce qui m'est précieux, tout
ce qui constitue ma personne,

tout ce que mes prédécesseurs
m'ont légué et ce que je tiens à
léguer aux miens ? Ce jour-là, ure
grande frayeur est tombée sur
moi.»

 

 

Mgr Henri DeLASSUS
 

Prenez la bonne habitude :

de payer votre abonnenent ès
à la Croix aussitôt qu’il est .
DU.        

FABRICANTS de BISCUITS de QUALITE
PRIX POPULAIRES

Les Biscuits MADELON, JAZZ BAND, VILLAGE et VIN sont des
Spécialités par la qualité et leur has prix qu'sueun eoneurrent

n‘a pu atteindre, ESSAYEZ-LES

Pour savoir quand votre
abonnement à la Croix est
DU, jetez un coup d‘oeil sur
la petite bande de papier
adressée a votre nom et col-
lée au haut de la première
page.
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ouvernementKing
a economisé

~ Reduction de la Dette Nationale S )/ on

362,871,647.00557
Diminution des Dépenses

d’Administration

$36,394,555.00

Surplus dans Pexploitation des

Chemins de Fer Nationaux

$40,600.000.00
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€ A entendre les lamentations de M. Meighen et de M. Patenaude,
tout va de mal en pis au Canada,—le parti libéral méne le pays
tout droit a la banqueroute.
€ Au lieu de critiquer aujourd'hui à tort et à travers, si les conservateurs
avaient mieux administré le pays, s'ils avaient évité les gaspillages, nous
n’aurions pas maintenant une dette formidable qui pèse lourdement sur
le peuple.

€ Jamais, dans notre histoire, aucun gouvernement n’eût à faire face à
autant d'obligations onéreuscs que Île parti libérel lorsqu'il prit les rênes
du pouvoir en 1921. Au gâchis qui régnait alors, le gouvernement King a
établi une saine économie dans tousles services de l’administration.

DETTE NATIONALE

€ À l’arrivée du parti libéral en 1921, chaque année du régime Meighen
accusait un déficit, De 1912 à 1921, les conservateurs ont augmenté la
dette du pays de $225,846,392.00.

€ Sous l'administration Kine, au contraire, chaque année a montré un
surplus. à

 

De 1922 à 1924, les libéraux ont diminué notre dette de
$82,871,647.00.

“ DEPENSES D’ADMINISTRATION

@ Lorsqueles conservateurs étaient au pouvoir, les dépenses d'adminis-
tration augmentaient considérablement chaque année; elles ont augmenté-
de $128,386,862.00, de 1919 à 1921. Sous l'administration libérale, loin
d'augmenter, elles ont diminué chaque année, et, de ce chef, le gouverne-
ment King a économisé $36,304,955 de 1922 à 1925.

CHEMINS DE FER NATIONAUX

€ M. Meighen et les conservateurs qui critiquent si sévèrement l’admi-
nistration des chemins de fer nationaux, ont-ils déjà oublié que ce sont
eux qui ont acheté ces chemins de fer et qui ont chargé le contribuable
canadien de cette dette colossale? '

€ Sous administration de M. Meighen, pendant les années 1920 et 1921,
l’exploitation des chemins de fer nationaux a accusé un déficit de
$43,000,000.

€ Depuis 'avénement du parti libéral, au contraire, l’opération de nos
chemins de fer s’est soldée, chaque année, par un surpluset le total de ces
surplus, pour 1922, 1923 et 1924, s'élève à $40,000,000.00.

4 Si vous voulez que notre pays soit bien administré, qu’il continue a se
développer et qu’il occupe la place qu’il doit avoir parmi les autres nations,
votez pour le parti libéral.

Un vote Libéral signifie:

Prospérité, Economie, Unité Nationale
on Le Comité Central Libéral,65,rue Saint-Jacques, Montréal,
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Le XXe Dimancho après la Pentecôte

Evangile selon S. Jean

 

 

         
 

 

ONU

En ce temps-là, un officier dont

le fils était malade à Carpharnaum

ayant appris que Jésus était venu

de Juiée en Galilée, alla [e trouver

et le supplia de venir chez lui

pour guérir son fils qui se mourait.

Jésus lui dit: Si vous ne voyez des

pro liges et des miracles, vous au-

tres, vous ne croyez point.

Seigoeur, reprit le père, ve-

Les soviets de Moscou ont fait

exécuter 500 prisonniers polonais

à Minsk; le gouvernement de Mor-

201 ne d'ssimule pas qu'il a vouls-
diasl exercer des représailles pour
la récente exécution des trois assas-

sins bolchevistes de Varsovie La

presse polonaise exprime une vive

indigaation et met le gouvernement

en demeure d'agir.

Le président du Reichstag de
Vienne préconise la formation des

pays européens en Etats-Unis pour

assurer la pais Un autre utopiste, 

oeery. me _-,

sa

=
e

TER. BRBEI2

    
L LIMOGES &CIE, Limitée Télaments pourTonsetdone€ |
 

 

 

Maison établiie en 1885

BEURRE, OEUFS, FROMAGE

22-28 Rue William Montreal
TEL MAIN 3838348

Nous faisons une spécialité de servir Ÿ
les communautés religieuses

    

   

- GOMME NOUSN'EMPLOYONS QUE:
DU CANEVAS DE TOILE, ‘LESPARE-

MENTS SONT GARANTIS-.CoNSER
VER LEUR FORMÉ.

LIPPE & GARIEP
LIMITÉE

, Bureaux et Salle d'échantillons : 

 

Note: Remarques bienla 234a St.Laurent, Montréal:
barre rouge qui traverss no-  

 

 

nez avant que moa fils

meure. Allez, lui dit Jésus,

votre fils est guéri. Il crut

à la parole de Jésus, et s'en

retourna. Commeil était en

chemin, ses serviteurs “vin-

rent au-devant de lui, et

dirent que con fils était

guéri. II leur demanda, à

quelle heure il s'était trouvé

mieux, Hier, à la septième

heure, lui dirent-ils,la fiè-

vre l'a quitté. Le père re-

conaut qu£ c'était l'heure

même où Jésus lui avait

dit: Votre fils est guéri; et

il crut en lui, ainsi que

toute sa famille.

 

 

LE CALENDRIER
Dimauche, 18 octobre.—

XX après Pantecôte S Luc,

évan.

Lundi,19.—S, Pierre d’Al-

cantara, ce.

Mardi, 20 —S Jean de

Kenty, €
Mercredi, 21.— S Hilarion,

abbé.

Jeudi, 22.— Ste Marie Sa-

Jomée.

Vendredi, 23.—S Sévérin,

Samedi, 24,— S. Raphaël,

arch.
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Un nouvel instrament

de musique
 

If y a beaucoup d’instru-

ments de musique; et pour-

tant on en invente encore.

On peut entendre actuelle-

ment, aux Arts Décoratifs,

à Paris, un instrument tout

à fait nouveau «l'orphée-
violon», iestrument à cla-   

 

aussi modéré.

sauvage, etc.  
 

Pour Mademoiselle

Manteaux en Rat

Musqué Argenté

JR*TFS sont les fourrures qui ont atteiut autant de

vogue chez les jeunes filles,

surprenant quand pareille joliesse s’allie à un prix

Le rat musqué argenté est un poil naturel, non

teint. C'est une fourrure légère st élégante.

Nous présentons aussi le rat musqué noir,le phoque

d'Hudson, le mouton de Perse,

(BasDESJARDINS & (IE.

1170, rue SAINT-DENIS

(prés SteCatherine)

et cela n'a rien de

le castor, le chat     vier; dont les timbres

rappellent ceux des violon,

 
 

alto, violoncelle, et qui per-

met l'exécution de toute la
musique écrite pour ces

instruments.

Les timbres sont obtenus

par 58 émetteurs d'ondes

sonores, composés chacun

d’une lame de cuivre, bat-

tant sur une tuyère, ali-

mentéeparunréservoir d'air

à 30 p. c. de pression—pres-
sion qui est elle-même

LA VISION DU SUCCES

Quelles que soient vos aptituder dans la VIE, le succès dépend
largement de la condition de votre VUE.

Que vous soyez Professionnel, Fi
Nature ne pardonne pag la négligence de cet Organe

Un IEINAMEN périodique de vos YEUX, même si vous portez

des VERRES, est né:essaire, afin de conserver le maximum de votre
efficacité Viguelle.

Donc! n'hésitez pas, soyez prudent.
au moindre indice.

 

nancier ou Ouvrier, etc, la

‘Consultez nos spécialistes

 

produite par une coufflerie

électrique. Il possède une

doubleex pression. La science

permet évidemment d'avug-

menter de plus en plus
l’ampleur des instruments.

 

 

On mando de Vienne que

‘le congrès des sionistes a
adopté une motion tendant à

faire, par l'intermédiaire de
la Société des Nations, un

emprunt de 10 millions de
dollars pour leur rétablisse-

ment en Palestine. Ila adop-
té également une motion

pourvoyantà l'établissement

d'une banque industrielle

pour la Palestine. Ce sera,

sans doute, une nouvelle

machine de guerre contre

l'industrie des Chrétiens.
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On

19:7,Rue SAINTE-CATHERINE Esr
MONTREAL

EXAMEN GRATUIT
VERRES BOMBES

Lunettes $6 |

. 5
Qualité Supérieure

Or-roulé

Oo .
Lorgnons .. COMPLET en Cornes
DE TOUS LES GENRES, pour voir loin ou près

Nouegarautissons fout Examen, comme étant strictement Soientifique
Nos verres soit faits dane nos propres Laboratoires

Entrevue Tel, LAncaster 6703
Consultations tous les joursde 9 hrs. am, à 7 hes. p.m,

Ouvert le soir le VENDREDIet le SAMEDI

 

far cars

Late 21 LLehlBamis Aa bh,

 
Ge

tro marque de cemmeres, Manufacture: Joliette, Qué
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Assortiment complet de Chapeaux, Casquettes i)

Chapeaux rebloques:} ; |
et remodelés pour Dames et Messieurs D:

MONTREAL OUVRAGE GARANTI

Nous développons, imprimons et PRIX  MODÉRÉS ;

agrandissong pour amateurs J . BE . SEV I GNY a ;

47 MONT-ROYAI; EST BELAIR 1697!

 

 

 

Pharmacies Modèles Goyer
184-186 STE-CATHERINE EST

TEL. EST. 4940-4278
700 STE - CATHERINE EBT

TEL EST 3268-4698
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“Si vous voulez que le parti libéral-devienne -

‘plus progressiste, c’est à vous de le reridre tel’ en
y entrant”.

er se _ - Mackenzie King à

ka Fe Moose Jaw;le:leroctobre;1925: Sey

>".
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L’INVITATION EST CLAIRE

Hanté par le spectre de la défaite, M. King joue son va-tout. II'n’espère:plus
éloigner le désastre que par le moyen d’unealliance etil mendi¢ ouVertétñent. -
le vote progressiste. Lo

Par le fait même, — quine l’a déjà compris ?? — le chef du-sparti libéral:se “4
livre d’avance à un groupe d’égoïstes qui prétend subordonner à ses’ intérêts

propres ceux du pays tout entier. En acceptant la tutelle progressiste, il“ac-
cepte nécessairement le libre-échange à outrance.

Jamais, pourtant, le Canada n’a eu autant besoin d’une protectionsageet oo
raisonnée. Le cultivateur, l’ouvrier et l’homme d’affaires la réclamentd’üne +
même voix comme l’unique planche de salut dans la situation extrêmemient
périlleuse où nous sommes. , or
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Peu importe à M. King dont la préoccupation évidente est de garder-‘le*pous,
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voir à n’importe quel prix. ,

L’alliance progressiste-libérale, qui n’est qu’un honteux- marchandage,:con-

sommerait notre ruine et les électeurs canadiens ‘ne permettront-pas-quieile Mb

triomphe. NI be

Quant à la province de Québec son devoir apparait:touttracéidansilaicifcons- CE 4 |.

7 tance et c’est d'appuyer fermement: . Lu = ff Bo

L’HON. E. L. PATENAUDE
À l'inverse de M. King qui est prêt à nouslivrer tous à l’égoïsme

d'une section, M. Patenaude préconise un partage équitable des

responsabilités, et la mise en commun de toutes nos ressources

pour le bien général.

A l'inverse de M. King-qui est à la recherche d’une sordide al-
liance d'intérêt, M. Patenaude propose à tous les Canadiens une
alliance de bonne Volonté et d'entente mutuelle.

\_ À l'inverse de M. King dont la devise semble être: Le Parti avant
© le pays, M. Patenaude croit ‘que les intérêts de la nationprigiegt :

tous les autres—méme ceux des chefs politiques, que le. pays, ef

un mot, est au-dessus des partis. : :

UN VOTE POUR LE CANDIDAT{
aleESTUN VOTE POUR
Le Comité central conservateur.

120*rue “Jacques, Moritiéil,

cosds tie irait libre an dns aérien dis, tati stei



 

Les Juifs en Russie
Unofficier anglais qui a passé

plusieurs années de la guerre en
Russie communique ses observa-

tions:

«Il y a plus de Juifs en Russie
que dans le reste du monde; la

statistique officielle n'attelnt pes

dix millions, mais elle est loin de

la vérité.

dAu recensement, avec la com-

plicité des rabbins, les Juifsfalsitient

leurs statistiques: ils cachent la

naissance des garçons; ils les

déclarent comme filles; ils don-

nent à plusieurs le même nom, et

n’en déclarent qu'un; ils corrom-

pent les fonctionnaires que la ruse

pe suffit pas à tromper.

«La religion des Juifs les exhor-
te à se multiplier le plus possible.

Ile n’épousent légitimement que

des Juives, mais ils ont des métis

innombrables en corrompant ler

jeunes filles rues à pris

d'argent ...

«Quand leur intérêt personnel

ou l'intérêt d'Israël les amène à

feindre une conversion et à prendre

un nom chrétien, ils restent liés

indissolublement à leur tribu...

«La seule branche de service

public accessible aux Juifs sous

la régime impérial était la police.

Ils la peuplaient. Et comme, du

tsar au dernier moujik, il n'y

avait pas un être en Russie dont

les moindres faits et gestes ne

fussent éplés et enregistrés par la

police, la Juiverie était au courant

de tout.

dLa Juiverie a lancé et dirlgé

le mouvement bolcheviste pour

le compte des Allemands, mais

avec le dessein arrêté d'en tirer

tout le profit, tant par le pillage

de la Russie que par la décimation

et la dégradation du peuple russe.

Aux Juifs toute la richesse et tout

le pouvoir. Ils espèrent dépasser

un jour les chrétiens en nombre

parce qu'ils attendent leur messie

le jour où le monde sera judaisé.
En attendant ils tiennent les ré-

alités.

«Tous les commissaires bolche-

vistes sont Juifs; en 1905 et en

1017, tous les meneurs de la Ré-

depuis les plus grands
jusqu'aux orateurs du trottoir,

ont été des Juifs. Ces Juifs ont

dépoulllé la Russie de sa richesse

mobilière; Île tâchent maintenant

de vendre la richesse Immobilière,

mines, forêts, aux compagnies

américaines et anglaises.
«Aujourd’hui, à Pétrograd, il

n’y a que les Juifs qui se tiennent

d'aplomb sur les jambes; car seuls

ils ont à manger; seuls ils sont
nourris, et bien nourris.

«La première chose que les Juifs

ont faite au début de la «glorieuse
révolution» a été d’abolir toutes

les formes de religion. Ni baptême,

ni mariage, ni enterrement ne

comportent plus de térémonies

religieuses. Toutes les catégories de

prêtres sont abolies. Ma'e les rab-

bins demeurent et fonctionnent,

«Un Juif commandait la bande

qui envahitl’ambassade britennique
le 31 août 1918, assassina le capi-

volution,

taine Cromie, arréta le personnel,
Les perquisitions domiciliaires
sont toujours dirigées par un Juif,

qui emplit ses peches. Des com-

missaires juifs à l'armée rouge
surveillent les Russes, désiguent

les otages, font tuer sur place les

officiers suspects, leurs femmes et

leurs enfants, ou les envoient

meurir de faim en prison.

«Les préiniers fonds de la révo-

lution russe ont été ‘envoyés de

Londres où ils avaient été amassés

par une collecte obligatoire dans

les communautés juives du monde

entier. Maintenant, les Juifs boi-

chevistes répandent dans le monde

entier le produit du pillage de la
Russie pour fomenter le bolche-

visme universel.
«Les Juifs ferment une nation

aves un gouvernement secret, et

il en & Été ainsi à travers les

 

L'action néfaste

des Juifs
À traverslemonde

au

Un procès historique

Le Juif sir Alfred Moritz Mond,
ex-membre du gouvernement bri-
tannique et du Conseil privé, a
poursuivi en diffamation devent la
Haute Cour de justice MM. Harry
Macleod Fraser et Henry Hamilton
Beamisch, bons Anglais d'Angle-
terre, qui l'ont accusé d'intelligen-
ces avec l'Allemagne au cours de la
guerre.

  

 

ea uncain”

Nes lecteurs ont déjà entendu
parler du Juif Mond, de ses mani-
gances et de ses acolytes,
Dans les mémoires signifiés pour

leur défense, MM, Fraser et Bea-
miech donnent [a liste des maisons .
allemandes avec leequelles le Juil
Mond, de la Mond Nickel Co, a eu
des tractations orimigelles: le
Dredsner Bank et ure vingtaine
d'officines de Berlin, de Hambourg,
de Leipzig, de Munich, de Bonn,
de Holstein, généralement déper-
dantes de la Metallgeselischaft, de
Francfort.

C'est toute la question des mé-
taux de guerre fournis à l'ennemi.

Dane le mémoire signifié par les
avocats de M. Beamiech, notons
ce paragraphe:

«Le plaignant, qui est un Juif
international de finance, à raison
des accointances et des actions. ci-
dessus relatées, a rompu la foi
Ju'il devait à la Nation britanni-

.que comme citoyen et sujet ocou-
-Paot une position publique. pour
Je plus grand scandale et pour le
corruption du patriotisme «et de
la vie publique.
«À raison de quoi c'était pour

le bien et profit communs qu'ont

êté publiées les allégations relevées
dans l’assiguation du demandeur,
ret dont le défendeur est prêt à
fournir la preuve »

Traîtres partout, ces bons Juifs!

Les juifs s’attaquent à

l’histoire anglaise
Le Daily Mail note l'indignation

qu'éprouvent les Anglais à voir

bouleverserles jardins d'Hampton
Court, un des paysages historiques

de l'Angleterre, maintenus depuis
trois siècles et demi tels que

‘Wolsey les avait fait dessiner, L'auteur du forfait, c'est eneo-

2 l’ex-ministre Juif Alfred Mond.
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dont les ancêtres étaient alors faux-

monnayeurs ou chiffonniers dans

quelque ghetto d'Orient.

Ah | cos Américains !

O1 mande de New-York que les

construotears da ne

pouvant guère dépayser

gratte-ciel

en bar-

diesse les conceptions de leurs p'é-

désesseurs, entreprendraient mair-

tenant de construire en profcndeur.

C'est ainsi gu'vn immeuble que

l'on va élever à New-Ycrk et qui

sera le plus grand du monde aura

sept étages de sous-sol. Cela ne

l'empôchera pas de dépaster de dix

étages les plus hautes constructions

des environs. Le ecût de cet im-
mense bâtiment, qui est destiné

à abriter des bureaux, sera de plus

de 19 millions de dollars. !

 

 

Les politiciens, avinés

 
Encore lel nous trouvons

de ces doux parties

L'Ouest du Canada à besoin du Ebre-échange avec les Btats-Unis,
Fist a Besoin de proiesLion
 

Voilà deux princines économiques radicalement opposés,

POUR CETTE RAISON, ENTRE CENT AUTRES, LA CONFÉDÉRATION

EST UNE ABSURDIY

ll y a au Canada deux grandes races, Tune française,

B POLITIQUE

l'autre anglaise, professant le protestantisme: la première habito !Hst, la seconde l‘Ouest
 

; aulre or a
i
d

 

ext Lrompés et ils

pourraient bâtir en édifiee national solide sur la

cherchent à tromper notre peuple
 

Mais ils commencent à s'angreevoir qus teus leurs efforts sont inuliless, que le peuple ne croit

plus à leurs paroles el que bientôt it les vomira de sen sein comme up aliment indigeste et fatigant
 

Alors les jours de la Confédération seront comptés
 

Et quand cotto marâtre, issue de la famillig des Geits d’Onlario, ne sera plus, une aurore brillante

surgira à l'horizon sur la vailée du Saint-Lanront

Il est impossible de les concilier

professant la foi eatholique et romaine,

ve raison do donner à chacune

es du pays un gouvernement distinet
de pouvoir, oni ori| WS

Confédération, Ils sesont orisils
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âges.»

Nos lecteurs peuvent juger que

ce témoignage anglais, fruit d’une

expérience prolongée dans un

milieu juif, corrobore exactement

et nos révélations et nosinductione,

Un foyer d'anti-patriotisme

.

Les promoteurs eux-mêmes de

l’enseignement neutre ou plutôt
anticatholique, en France, com-

mencent à s'apercevoir que leurs

écoles deviennent logiquement des

foyers d’'antipatriotisme.

Le minictre de l'Instruction pu-
blique à adressé une ciroulaire aux

inspecteurs de l’enseignement pri-

maire, les invitant à e'opposer à
la propagande de l'antipatriotieme  

à l'école. Edmond du Mesnil l’en
félicite dans le Rappel, de Paris,

journal radical pourtant:

«La propagande antipatriotique

par l'école est pire qu'un scandale

intolérable,un abus de confiance

criminel.

« L'instituteur, éducateur des

jeunes générations que la Nation

lui confie, est un fonctionnaire pti-
vilégié dont la mission est sacrée.

«Il a la charge morale, il a le

devoir civique de former l'âme des

enfants, selon le génis de notre

race et le culte des ancêtres, dans

le cadre de notre civilisation.»
Du Mesnil poursuit:

«Si l’écale laïque derast devenir
un foyer révolutionnaire, une en-

treprise d'’abdication nationale,
comment oserals-je la défendre

et la recommander encore aux

pères de famille soueieux de i'a-

venir de leur race et de la grandeur

de leur paye?»

{ Mais l'école publique française

est déjà un foyer révolutionnaire!

Le ministre de I'Instruction publi-

que lui-même l'avoue. Il ne reste

plus qu'à la fermer!

Les exportations de films
RY

ERs

h

Au eoura de l'année fiscale, ter-

minée le 30 juin, les exportations

de films eméricains ee cort élevées

à 8,500,000 dollars dont une bonne

partie destinée au Canada. Ces

chiffrescomparés à ceux de 1013

montrent l'extension qu'a prise

l'industrie cinématographique auz

mains des Juifs, aux Etats-Unis.

En effet, en 1913, il à été exporté

pour 2,250,000 dollars de films

seulement.  

Après avoir fait fusiller sans
jugement des anciens élèves du
lycée Alexandre, parce que, peur
soulager leur infortune, ils rece-
vaisnt du secours de leurs anciens
condiseiples, de Paris, les soviets
Juifs de Moscou ont fait déperter
les femmes, filles ou autres parents
de ces victimes à Vologda et
dans l’Oural.

——_—

 

Ce qu'il nefaut pan oublier

«Ceux qui écriventet répandent

des journaux et publieations, qu’a-

nime l'esprit eatholique, méritent
bion de la religion ‘et de l'Eglise.»

LEON XIII,  

Choses etAutres
Sutera uv

L’organisation communis-

te en Italie

Le journal 7! Regno, organe du
parti fascite à Turin, a publié une
série de révélations concernant
l'organisation communiste en Italie
et mettant en cause l'ambassade
des soviets juifs à Rome.

L'ambassade des soviets à Rome
aurait été chargée de procurer à
la III Juive de
vloscou les p'ans des casernes de
Rome et l'effectif des troupes y
tenant garnison, les plans des
commissariats de police et l'effec-
tif des forces de police; les plans
des aérodromes et les effectifs en
appareils et’en pilotes. Des groupes
d'attaque seraient composés de
jeunesgens etcomprendraient 2,000
à 2,500 combattants armés de re-

volvers et largement pourvus de
munitions,

Il Regno ajoute que Trotzky se
trouve à Spa et porte une atten-
tion spéciale à l'organisation com-
muniste italienne.

Mais Mussolini est 131

liternationaie

Un député communiste arrêté en

Italie

La police italienne a découvert

à Milan un centre important de

propagande communiste.

Les documents saisis ont pro-

voqué l'arrestation du député
Terracini.

La police était parvenue à saisir

des lettres adressées à un certain

Emilio Fodeli, arrivé depuis peu

à Milan avec sa femme, Alma Box,

laquelle était de nationalité russe.

On s’aperçut bientôt que Fodeli
n'était autre que le député Terra-

cini, lequel avait été chargé d'or-
ganiser dans le nord de l'Italie

un centre de propagande commu-

niste,

Au cours d'une perquisition, la

police découvrit chez l’'inculpé des

centaines de brochures de propa-

gande, une liste d'agents secrets et

une somme de 70 mille dollars.

La Roumanie aux mains

des juifs

La conférence de Versailles, après
la guerre, a contraint la Roumanie

à donner d'un coup les pleins droits

de citoyens à 800,000 Juifs.

Au eongrès de Berlin, en 1878,

l'enjuivé Waddington avait déjà

imposé les Juifs à ce pays, par

l’article 44 du traité.
Depuis quarante ans, la Rouma-

manie éludait l'exécution de
cette clause meurtrière,

En 1919, e'le a été obligée de

céder devant la horde juive à la

conférence de Versailles. Ce sera

sa mort, comme pour la Russie,

=

Des documents

photographiques

Un correspondant de la Morning

Post, de Londres, détient vne col-

lection de photographies où l'on
constate l’atroce cruauté des judéc-

bolchevistes de Russie: on voit
les corps des victimes déchiquetés’
les crânes sciés, les membres arra-

chés ou rôtis aux extrémités, avec

d'autres 1nutilstions qu’on ne

peut décrire.

Les photographies ont été prises
à Vilna, dans la mêmeville où les
Juifa de 1813 égorgèrent les blessés
de la Grande Armée pour les
détrousser. Bin dommage qu'il
n’y ait pas eu de reportage photo-
graphique.en 1812! Mais lisez les
mémoires des officiers et soldats
de Napoléon.


